




Dans la galerie basse, nous effectuons des 
prélèvements de sédiments; nous trouvons à 
cet endroit une quantité d'ossements de 
castors fossilisés, ainsi que des bouteilles en 
plastique. Cela provient certainement de la 
source amont qui doit fonctionner en perte 
selon le niveau de la Cèze. 

La direction générale des galeries est 
Nord/ Nord-Est. 

PERSPECTIVES : 

Vers la fin du siphon il y a plusieurs 
départs possibles et l'on peut espérer que Fun 
d'eux nous permettra d'émerger dans une 
galerie plus importante. 
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Collias - Gard - 

La grotte de Pâques est la plus importante 
résurgence du Gardon. Les explorations ont 
longtemps buté sur le quatrième siphon . En 
1980, Bertrand Léger et Fredo Poggia 

surmontent cet obstacle et iTanchissent le 
siphon d'une longueur de 1200m pour 30m 
de profondeur. Une véritable prouesse pour 
l'époque. Plus tard, Fredo Poggia aidé de 
Georges Bernieux réalisera une pointe jusqu' 
à un huitième siphon à 2500 m de l'entrée. 

Dans son récit d'exploration ( bulletin de 
I'ASN N012), Bertrand Léger signale la 
présence dans le S3 d'un renard d'aspiration. 
En septembrel987, avec Patrick Serret nous 
faisons une explo de reconnaissance dans le 
S4. C'est l'étiage maximum et le S3 est 
pratiquement vide. Nous en profitons pour 
aller jeter un coup d'oeil à ce renard 
d'aspiration. En fait, il n'est pas si petit que ça 
et j'envisage de le plonger à l'anglaise. 
Malheureusement, faute de temps et surtout à 
cause des pluies d'automne, le projet est 
reporté. Dès que les conditions sont à 
nouveau favorables, me voilà de retour à la 
grotte de Pâques. Bérengère m'accompagne. 
Elle en bavera des "ronds de chapeau" pour le 
portage. C'est vrai que nous sommes bien 
lestés : les scaphandres bi x 12 , les petits 
blocs 61 et même le matos photo. Le passage 
du S2 se fait sans problème. Il y a très peu de 
courant et l'eau est claire. Nous déposons nos 
scaphandres et nous nous dirigeons vers le 
siphon. Mauvaise surprise..! Il y a un fil 
d'Ariane.. j'enrage..je sangle mes blocs à 
l'anglaise et je pars. C'est un petit puit, pas 
très large, un mètre de diamètre, mais le 
rocher est propre et l'eau est limpide. Je 
descends de 5 m et je débouche dans un 
conduit très bas qui se passe bien à l'anglaise. 
Au bout d'une vingtaine de mètres, j'arrive au 
dessus d'un puit. Il descend jusqu'à la côte - 
18,5 m. La suite est à nouveau une galerie 
basse dont le sol est tapissé de nodules noirs. 
Peu à peu la galerie remonte et à 90 m , 
j'atteins le terminus de mon prédécesseur. je 
fàis quelques mètres encore et j'apergois du 
sable et des graviers qui semblent indiquer le 
point bas d'un puit remontant. A défaut 
d'avoir pu faire la première , je vais peut être 
avoir la chance de sortir le siphon.. ! En levant 
la tête j'aperçois des blocs en travers de mon 
chemin. C'est une trémie suspendue. 




